
L'OISEAU-MOUCHE

tique qui nous a bercés,un moment
dors de notre fameux, mémorable
.et délicieux voyage au Lic Saint-
Jean.

Voici, pour l'édification de nos
eontemporains et de nos arrière-
neveux, les odes dont, chemin fai-ý
sant, quelques-uns de nos poètes
cédant à l'inspiration des circons-
tances enrichirent la littérature
nationale.

EN ROUTE POUR LE
SAINT-JEAN

LAC 1

Amis, le lac immense est là qui nous attire,
Et bientôt, sur son front mettant un doux sou-

[rire,
Il nous tendra ses bras d'azur ;

Avant ce doux moment, avant cette allégresse
Que nos rêves la nuit entrevoyaient sans cesse,

Songeons un peu sous ce ciel pur.

Songeons qu'il est bien beau le lac aux grandes
(ondes ;

Que notre Saguenay, le fleuve aux eaux pro-

Est son enfant harmonieux ; (fondes,

Songeons que son histoire est sereine et sklen-
[dide

Qa'il a vu bien des jours, sur sa face candide,
Passer moroseson joyeux.

Les ministres du Dieu qui rachète les &mes
Ici venaient jadis pour allumer les flammes

De l'amour qui ne s'éteint pas ;
Amis, salut aux bords où la race française,
Qui toujours sous la croix se développe à l'aise,

Avec amour porte ses pas.
DaRFM.

CHANTONS LE LAC SAINT-
JEAN -

(Sur l'air du fandango)
1

Aux Ellèves du Séminaire
Monsieur le Directeur un jour
Offrit, afin de les distraire,
D'aller tous au Lac faire un tour.

Refraia
Tra la la la la la la la la la la i
Holà 1 Holà I Joyeusement 1
Tra la la la la la la la la la la I
Chantons, chantons le Lac Saint-Jean.

Il
Grand fut le plaisir que fit naitre
Ce projet pour nous inouï ;
Chacun de nous, élève ou maître,
Chacun de nous cria-: "Oui, oui 1"

Tra la la, etc.
J Il

Nulle part sous le etel existe
Pays plus bel et plus charmant,
Ilus recherché par le touriste,
Que les rives du lac Saint-Jean.

Tra la la, etc.
1V

Du lieu pour notre belle fête
Le choix fut fait très surement
Car il n'est pas, je le répète,
Plus gai ciel que le lac Saint-Jean.

Tra la la, etc.
V

Prouvons notre reconnaissance
En applaudissant à ce choix;
Rien n'est mieux, mes amis, je pense,
Que de chanter à haute voix

Tra la la, etc.
VI

Sous le ciel bleu, sur l'eau profonde,
On vit heureux, toujours content.
Il n'est sur la machine ronde
Homme qui n'en désire autant.

Tra la la, etc.
VII

Nous admirons de tes montagnes
Verdure et végétation.
Déjà l'aspect de tes campagnes
Annonce une riche moisson.

Tra la la, etc.

VilI[
Avec raison de la Province
On te proclame le grenier ;
Enfin, ni roturier, ni prince,
Aucun n'ose te dédaigner.

Tra la la, etc.
Ix

Un peu fatigué du collège,
En ee jour le peuple écolier,

Que Dieu bénit, aime et protège,
Se promet bien de s'égayer.

Tra la la, etc.
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LES DERNIERS MOMENTS DE
L'ANNÉE SCOLAIRE

Encore une année d'études qui vient d'expi-
rer. C'est hier qu'elle a pris fi; imais les symup-
tnies ordinaires nous avaient fait prévoir l'é-
vénement depuis quelques semaines.

Disons d'abord que, depuis quinze jours, ce
n'était qu'exanens partout, sur toute espèe de
sujets, du matin au soir.-Voilà que dans une
seule phrase nous en avons raconté bien long.
Les détails seraient inutiles, puisque tout s'est
passé, en fait d'examens écrits et oraux, comme
à la fin des années précédentes.

BACCAILAURtÉAT ÈS ARTS
C'est lundi et mardi, .18-19 juin, que nos

confrères de la Physique et de la* Rhétorique
ont subi l'examen universitaire du Baccalau-
réat ès arts. Voici les résultats obtenus, qui
sont particulièrement glorieux pour les Physi-
ciens.

En PuHsiqum.--Sur sept élèves, six ont mé-
rité le titre de bachelier. Ce sont MM. J.Ber-
geron, G. Cimon, H. Tousignant, T. Tremblay,
U. Tremblay et D. Warren ; les trois premiers
ont méme conservO )es quatre-inquièaes des
points, ,)d

En RavToarqe.-Sur huit élèves,quatre ba-
cheliers, MM. O.lTremblay, Fra Bergeron, A.
Gaudreault, A. Simnard.

Les titres obtenus n'él ant définitifs qu'après
le second examen du baccolauréat, nous pou-
vous, cette année, inscrire sur la liste de
nos gradués cinq BAcH ELIRaS èS ARTS, MM. J
Bergeron, G. Cimon, H. Tousignant, T. Treu-
blay et U. Tremblay, et un nemeaLiÈsa S sciEi-
CEs, M. D. Warren. Nos -télicitations à ces
lauréats.

LA LECTURE DES NOTES
du second semestre a eu lieu jeudi après-midi.
Parmi les bulletins, les uns étaient excellents,
les autres ne l'étaient pas. Encore ici, c'est
comme à l'ordinaire, et nous n'ajouterons rien,
d'autant plus qu'il s'agit ici d'u. ordre de ch--
ses tout à fait privé, que lu public n'a aucun
intérêt à connaître.

DISTRIBUTION DES PRIX

Hier, 22 juin, était le grand jour de la distri-
bution des prix et de l'entrée un vacances. Dès
l'aube, la population du séminaire était en
mouvement, moins pour mettre la dernière
main à l'organisation de la fête (dont le pro-
gramme est réglé depuis une respectable ainti-
quité), que pour terminer les préparatifs.....
du départ.
D Pour la première fois, croyons-nous, la séan-
ce de distribution des prix s'est faite l'avant-
midi, pour permettre a nos confrères du Lac
daint -Jean de partir par le train de l'après-
midi. Qui sescrait jamaib douté que la cous-
truction idu chemin de fer Q. & L. St..J allait
avoir pour effet d'abréger notre année scolai-
re 1 0 impénétraiité des choses humaine, 1

Un auditoiro distingué et nolbreux s'était
réuni pour applaudir à nos succès.

Cette année, il y avait une forte proportion
d'ouvrages canadiens parmi les livres donnés en
prix : eela soit dit pour faire plaisir aux écri-
vains du pays, dont, trop souvent, la grande
inquiétuue est de savoir commens ils pourrolnt
s'acquitter envers l'imprimeur.

La distribution des récompensei fut agréable-
blement interrompue par M. A; p. U uard, elà-
ve de Buelles-Lettres, qui interpréta avec pcrfee-
tion un chant tout à fait classique, puisqu'il ne
s'agissuit de rien moins que de pousser à àa vui-
garisation de l'art sublime de la poésie.

La fanfare n'a pas mainqué non plus d'exécu-

ter fort bien les morceaux qu'elle devait jouer.
Les adieux de ß#aiesante, telle fut la der-

nière scène du drame. C'est notre doyen, M.
Ths Tremblay, qui fut en cette circonstance l'4-
loquent interprète de ses confrères. Répone ap-
proliriée par Monsieur l'abbé A.-H. Marceau,
Assstanit-Bupérîestr, qui présidait la sénce.

Tous se rendirent ensuite à la chapelle, oh
Monsieur l'abbé F.-X. Detàge, V. F., curé de
Chambord, donna la bénédiction solennelle di
Saint Sacrement, que précéda le chant du Te
Deum.

Telle fut la fin, certainement très digne, de
l'année scolaire 1893-94.

MERCI!
Nous prions MM. L-G. Belley

et H. Petit, les députés du comté
de (hicoutimni, d'agréer nos rener-
cienents pour les PRIX qu'ils ont
bien voulu offrir à ceux d'entre
nous qui ont subi avec le plus le
distinction l'exaenol oral (lu se-
cond semestre. Ce genre de récoi-
pense sera certainement l'un des
Imieux appréciés par les élèves, et
l'un des plus chaudement disputés.
Car nous avons lieu de croire que
MM. les députés e.îtendent conti-
nuer à nous donner cette preuve
de l'intérêt qu'ils portunt à nos
progrès dans les études.

1894.95
On nous prie d annoncer la date

de la RENTRÉE pour la prochain.
entrée seolaire. Sujet ingrat. s il en
ffi, surtout en ce premier jour des
vacances! Priant donc nos confrè-
res de considerer Io que ce n est
pas la faute de lOISEAU-MOUCHE
si les vacances doivent un jour se
terminer ; 20 que le repos ne peut
être indéfini, ici-bas; enfin, faisant
appel à ce qu'il y a de plus délicat
daus l'usage des précautions ora-
toires: nous leur disons'..le moins
possible, et bien bas, (lue le jeudi,
6 septembre. au soir, nous devrons
être (le retour au Séminaire : les
classes conmnencerjut le jour sui-
vant.

PERSONNEL DU SEMINAIRE
POUR L'ANNEE 1894-95

S. G. Mgr M.-T. L:îbrecque, &eê-

M. V.-A. Huard,IiceSap4riear.
M. C. L. Parent, Procurewr.
M. A.-H. Marceau, Directewr da

Grand Séeinaire.
M. E. Lapoinit4e, Directeur da

Petit Séina ire.
M. N. Degagné, Assistaîat-Direc-

teur dua Petit iýémia re.
M. E. Lais wre, Pr Ift dcc éta-

des.
M. C.-R. Tremnblay, Econoime.

BONNE NOUVELLE
Nous apprenons, avec le plus

granid plaisir, qu'un ancien élève,
al. J.-D. Guay, rédacteur-proprié-


